
Parents ne nous dérangez 

pas tout le temps ! 

Nous sommes heureux de 

revisiter avec vous les archives 

du centre Nascita Montessori du 

Nord… 

 

Tel est l’appel pressant des petits 

enfants aux grandes personnes 

 

Comprenez-nous, nous sommes 

pressés de tout connaître, de tout 

expérimenter.  

Vous les grands…aimez-vous qu’on 

vous dérange dans un travail 

minutieux ou urgent ? Pour nous c’est 

encore plus grave : nous allons 

grandir et nous ne serons jamais 

pareils à ce que nous sommes 

maintenant. C’est pourquoi nous 

n’avons pas le temps. Nous sommes 

pressés de vivre. » 

 « J’ai 3 mois, Maman a mis mon 

berceau devant la fenêtre ouverte. Je 

regarde la lumière qui joue à travers 

les branches d’un arbre. Tout à coup, 

hop ! Maman me prend et me 

demande de faire risette à une dame 

en visite. Elle est bien gentille, mais 

j’aimais bien aussi mon arbre. Si elle 

était venue tout doucement elle 

m’aurait vu le regarder. » 

 « J’ai 7 mois, je sais ramper. Le tapis 

est mon royaume. Aujourd’hui je 

crois que j’arriverai à escalader un 

gros coussin que maman a posé à 

terre. Je fais de gros efforts. J’ai posé 

les deux mains sur le coussin, 

j’avance mes genoux, ils glissent, je 

recommence. J’essaie encore. Ah ! 

J’ai réussi à avancer, mon ventre est 

sur le coussin. Avançons une jambe. 

Catastrophe ! Des mains me 

saisissent. Adieu coussin !  Papa 

vient de rentrer. Il veut jouer avec 

moi ; on ne pourrait pas lui donner 

aussi un coussin à Papa ? » 

 « A dix-huit mois, c’est intéressant 

de regarder cette toute petite bête 

noire qui court sur le carrelage de la 

cuisine. Maman me crie :- ne reste 

pas à terre tu vas avoir froid, elle me 

prend et me remet debout. J’ai perdu 

de vue la fourmi. Dommage ».  

Les grandes personnes ne sont pas 

raisonnables. Quand nous serons 

grands, ils diront que nous sommes 

‘instables’, que nous ne finissons 

jamais ce que nous avons commencé. 

Peut-être nous feront-ils ‘rééduquer’.  

Nous vous aimons bien tout de 

même, et nous avons encore des 

réserves d’indulgence. Mais il ne faut 

pas que vous en abusiez. 
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